
 
 
 

 

L’“Évangélisation” de Abia Yala. 
Un des crimes de l’Église catholique perpétré durant l’invasion européenne 
 
Gloria Clavero Aranda*, Quillota, octobre 2022 
 
 
Le 12 octobre 1492, Christophe Colomb a commencé l'invasion et la soumission du monde multiculturel d'Abia Yala, foulant aux 
pieds la cosmovision de nos peuples originaires et violant leurs lois spirituelles millénaires. Il l'a fait au nom du Dieu chrétien, et 
d'Isabelle et Ferdinand, les rois catholiques de Castille et d'Aragon. 
 
Avec son titre d'amiral de la flotte des trois caravelles, une faveur accordée par Isabelle la Catholique, Christophe Colomb 
s'embarque pour le "Nouveau Monde", accompagné des plus grands dignitaires de la noblesse espagnole, des forces armées et 
de la curie ecclésiastique, croyant suivre la route décrite par Marco Polo, qui s'était émerveillé des découvertes de la soie, de l'or 
des toits et des épices, des richesses qu’il trouva en Extrême-Orient. Mais l'envahisseur d'Abia Yala s'est trompé dans ses 
calculs cartographiques ; son ambition désespérée l'a égaré et, au lieu d'atteindre l'Asie, il est arrivé juste de l'autre côté, pour 
piller notre continent, qui avait déjà été "découvert", bien avant, par Amerigo Vespucci. Néanmoins, tous les représentants de la 
monarchie espagnole souhaitaient trouver le pays de l'or et des épices pour leur propre profit, c'est pourquoi ils ont usurpé notre 
territoire, faisant irruption chez nous par la force des armes, avec le symbole de la croix chrétienne comme élément dissuasif 
afin de séparer les aborigènes de leurs Cultures natives, liées aux mouvements de la Nature, matrice de toutes les espèces, 
humaines et sauvages, en accord avec les cycles de la Terre, organisateurs de l'équilibre de la Vie matérielle et spirituelle. 
 
A cette manipulation perverse de la cosmovision des peuples originaires d'Abia Yala, les Espagnols, et tous les Européens qui 
les ont suivis dans l'Invasion de nos terres, l'ont appelée "Evangélisation", niant, au nom du Dieu chrétien, les aspects 
civilisateurs de la diversité Indigène et du multiculturalisme. Pour perpétrer cette attaque criminelle, les barbares d'Occident ont 
eu recours aux règles du "Saint-Office", appliquées par le "Tribunal de l'hérésie", avec le consentement de toutes les puissances 
de l'État modèle européen de l'époque. L'Inquisition a commencé à fonctionner en Europe du début du 12e siècle jusqu'au début 
du 19e siècle environ. En 1492, le "Saint Office" et toute sa malignité sont entrés dans Abia Yala, avec les génocidaires utilisant 
la terreur, la peur, et les feux de joie, pour exterminer les peuples aborigènes qui ne renonçaient pas à leurs lois spirituelles, 
pour lesquelles ils étaient considérés comme "hérétiques", selon les Règles de la Sainte Mère Église Catholique et Romaine... 
 
Dès lors, les conquérants, et la caste établie par leurs descendants, les dynasties créoles qui restent au pouvoir jusqu'à 
aujourd'hui, ont toujours su repenser et renouveler leur domination et leurs impositions sur un territoire qui ne leur a jamais 
appartenu, ignorant les mondes et les peuples qui, bien avant eux, ont habité les terres d’Abia Yala. Par conséquent, à l'heure 
actuelle, les représentants politiques de ce pouvoir omnipotent nous ont peu ou pas enseigné dans les écoles et les universités 
les cultures Apache, Aztèque, Maya, Chibcha, Tiahuanaco, Inca, Mapuche... et tant d'autres qui existaient sur les terres qui 
appartenaient à ces peuples et nations originaires avant l'arrivée des envahisseurs européens... 
 
Malgré la "barbarie évangélisatrice" qui eut lieu lors de la conquête du Nouveau Monde, les communautés de peuples 
aborigènes, descendants de civilisations millénaires donnèrent naissance à l'Amérique sombre, conservent et respectent encore 
les traditions et les lois coutumières issues du multiculturalisme civilisateur d'Abia Yala, existant avant l'invasion européenne, et 
enrichi ensuite par la rencontre entre peuples indigènes et esclaves noirs, arrachés par les Européens à leurs racines africaines. 
Droits et devoirs, lois indigènes, cultures étrangères à l'occidentalisation, articulées aux cycles de la Mère Nature, symbolisés 
dans les différentes langues de ces diverses cultures ancestrales, avec des mondes différents, mais avec un BIEN COMMUN, 
respecté comme Fondement de la vie et de la mort : la NATURE,  LA TERRE-MÈRE DES ORIGINES. 
 
Malgré l'occidentalisation imposée par les « Conquérants », et assimilée lors du Métissage entre les Européens, les aborigènes 
et les Africains noirs, il existe des communautés indigènes, tant en Amérique du Nord, qu'en Méso-Amérique, descendants des 
civilisations mayas et aztèques. De même que dans les terres du Sud du Monde, nous trouvons des communautés descendant 
de la civilisation Inca et des Tiahuanaco, qui continuent toutes à respecter les lois de la Nature, comme le faisaient leurs 
ancêtres millénaires, bien avant l'Invasion, en assumant les Cycles de la Pachamama, Mère des peuples andins, Tout comme 
dans les terres situées plus au sud de la planète, les descendants du peuple Mapuche, originaires du Chili, résistent aux assauts 
du pouvoir de la caste dominante, dans leurs communautés de peuples originaires qui suivent les préceptes de la Mapu Ñuque, 
la Mère des peuples des terres australes.  
 
La réalité et la certitude de la Cosmovision des peuples originaires d'Abia Yala ne peuvent être niées, étant donné qu'au XXIe 
siècle, leurs descendants continuent à vivre dans le respect des lois naturelles de la Terre. Avant l'invasion européenne, la 
diversité était un fait civilisateur. Compte tenu de cet héritage multiculturel indéniable, notre continent, depuis quelques années, 
est reconnu par le "Conseil de toutes les terres" comme "Abia Yala", Terre Mature, Terre Mère des Peuples Originaires et Afro-
amérindiens. 
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La “Evangelización” de Abia Yala. 
Uno de los Crímenes de la Iglesia católica perpetrado durante la Invasión europea. 

 
Gloria Clavero Aranda*, Quillota, octubre 2022,  
 
El 12 de octubre de 1492, Cristóbal Colón inició la Invasión y el Avasallamiento del Mundo Multicultural de Abia Yala, 
atropellando la Cosmovisión de nuestros Pueblos Originarios, y ultrajando sus Leyes Espirituales Milenarias. Lo hizo en nombre 
del Dios Cristiano, y de Isabel y Fernando, los Reyes Católicos de Castilla y Aragón. 
 
Con su título de Almirante de la Flota de las Tres Carabelas, favor otorgado por Isabel la Católica, Colón se embarcó hacia el 
“Nuevo Mundo”, acompañado por lo más selecto de la Nobleza de España, las Fuerzas Armadas, y la Curia Eclesiástica, 
creyendo que seguía la ruta descrita por Marco Polo, que se había maravillado con los descubrimientos de la seda, el oro de los 
tejados, y las especies, riquezas encontradas, por él, en el Lejano Oriente... Pero, el Invasor de Abia Yala, se equivocó en sus 
cálculos cartográficos; su desesperada ambición lo confundió, y en vez de llegar al Asia, llegó justo al otro lado, a asaltar y 
saquear nuestro continente, que ya había sido “descubierto”, mucho antes, por Américo Vespucio...No obstante, todos los 
representantes de la Monarquía Española, deseaban encontrar la Tierra del Oro y las especies, para su propio peculio, razón 
por la cual, usurparon nuestro territorio, irrumpiendo en nuestra casa, por la fuerza de las armas, con el símbolo de la cruz 
cristiana como elemento disuasorio para conseguir apartar a las gentes aborígenes, de sus Culturas Nativas, ligadas a los 
Movimientos de la Naturaleza, Vientre Materno de todas las especies, humanas y silvestres, en concordancia con los ciclos de 
la Tierra, organizadores del Equilibrio de la Vida Material y Espiritual... 
 
A esta manipulación perversa de la Cosmovisión de los Pueblos Originarios de Abia Yala, los españoles, y todos los europeos 
que les siguieron en la Invasión de nuestras tierras, le llamaron “Evangelización”, negando, en nombre del Dios Cristiano, los 
aspectos Civilizatorios de la Diversidad y la Multiculturalidad Indígena. Para perpetrar este criminal atentado, los bárbaros del 
Occidente, recurrieron a las reglas del “Santo Oficio”, aplicadas por el “Tribunal de la Herejía”, con la venia de todos los poderes 
del Modelo de Estado Europeo de ese entonces... La Inquisición empezó a funcionar en Europa, desde comienzos del siglo XII, 
hasta, aproximadamente comienzos del siglo XIX. En 1492, “El Santo Oficio “y toda su malignidad entró en Abia Yala, con los 
genocidas utilizando el Terror, el Miedo, y las hogueras, para exterminar a las gentes aborígenes que no renunciaban a sus 
Leyes Espirituales, por lo que eran consideradas “herejes”, según los Mandamientos de la Santa Madre Iglesia Católica y 
Romana... 
 
Desde ese momento, los conquistadores, y la casta establecida por sus descendientes, las dinastías criollas que permanecen, 
hasta hoy en el Poder, siempre han sabido replantearse y renovar su dominio y sus imposiciones, en un territorio que jamás les 
ha pertenecido, desconociendo los mundos y las gentes, que muy anterior a ellos, habitaban las tierras de Abia Yala... 
Consecuentemente, en la actualidad, los representantes políticos de este Poder omnímodo, poco o nada nos han enseñado en 
los colegios y las universidades sobre las Culturas Apache, Azteca, Maya, Chibcha, Tiahuanaco, Inca, Mapuche... y tantas otras 
que existían en las tierras que pertenecían a esos pueblos y naciones originarias antes de la llegada de los invasores 
europeos.. 
 
A pesar de la “Barbarie Evangelizadora” acaecida durante la Conquista del Nuevo Mundo, las comunidades de gentes 
aborígenes, descendientes de las Milenarias Civilizaciones que dieron origen a la América Morena, aún conservan y respetan 
las tradiciones y las Leyes Consuetudinarias procedentes de la Multiculturalidad Civilizatoria de Abia Yala, existente antes de la 
Invasión Europea, y más tarde, enriquecida con el Encuentro entre gentes nativas y gentes esclavas negras, arrancadas por los 
europeos de sus raíces africanas. Derechos y Deberes, Leyes Indígenas, culturas ajenas a la occidentalización, articuladas a 
los Ciclos de la Madre Naturaleza, simbolizadas en las diferentes hablas de esas Culturas Diversas, de esos ayeres, con 
mundos distintos, diferentes, pero con un BIEN COMÚN, respetado como Fundamento de la Vida y de la Muerte; LA 
NATURALEZA...LA MADRE TIERRA DE LOS ORÍGENES... 
 
A pesar de la Occidentalización, impuesta por los Conquistadores, y asimilada durante el Mestizaje entre gentes europeas, 
gentes aborígenes y gentes africanas negras; existen Comunidades Indígenas, tanto en Norte América, como en la 
Mesoamérica, descendientes de las Civilizaciones Maya y Azteca; así como en las tierras del Sur del Mundo, encontramos 
comunidades descendientes de la Civilización Incásica y del Tiahuanaco, todas las cuales, siguen respetando las Leyes de la 
Naturaleza, como lo hacían sus ancestros milenarios, mucho antes de la Invasión, asumiendo los Ciclos de la Pachamama, 
Madre de los pueblos Andinos, así como en las Tierras situadas más al Sur del Planeta, las gentes descendientes del Pueblo 
Mapuche, originario de Chile, resisten los embates del Poder de la Casta Dominante, en sus Comunidades de gentes indígenas 
que siguen los preceptos de la Mapu Ñuque, la Madre de la Gente de lasTierras Australes...  
 
No se puede negar la realidad, y la certidumbre de la Cosmovisión de los Pueblos Originarios de Abia Yala, habida cuenta que, 
en pleno siglo XXI, sus descendientes siguen viviendo de acuerdo al respeto de las Leyes Naturales de la Tierra. Antes de la 
Invasión Europea, la Diversidad, era un hecho civilizador. Dado este legado Multicultural, innegable, nuestro continente, desde 
hace algunos años, ha sido reconocido por el “Consejo de Todas las Tierras”, como “Abia Yala”, Tierra Madura, Madre Tierra de 
los Pueblos Originarios de la Afroamerindia... 
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